
50 L'ABEILLE -CANADIENNE.

soustraction, le moràent où., les provisions commencenit â man-

quer àla caravanq Des ;que le fer a séparé ces malheureúx

d eux-mênes; -on les.place debout ,da'is des. trous préparés d'a-

vane. Le sable dont on. es couvre jusqu sàyi -corpsaerrte

aussit& l'hémorragie; mais la plupart périssent dans quelques

heures. A peine, s'il faut en croire notre ydageur; un nègre

sur rois survit à cette cruel el oP.ation. -Attachs de douze.en

douze à de longues cordes, .ceux, qui restent sont traînés en lais-

se par les chameauxjusqu au.Cair, .o ils vont, attendre des

ihtresmoiqs barbares, dansdes parcs plus infects encore que

les étables destinées aux plus vils de nos animaux domestiques.

Tout le monde sait à quoi l'on desine ces êtres dégradés;

mais je dois dire, pour l'honneur.,de mon sexe, que, l'invention

de ce crime est due, non à la jalousie exclusive des hommes, ainsi

qu'on le croit comnunément,, mais aux -caprices. d'une reine,

dont les motifs singuliers sont clairement exprimés par un de

nos poëtes Latins.Î Séniramis, est, e effet, la premiere qui
ait fait mutiler les esclaves; qu'elle employoit a son service per-

sonne]' - ,Ceux que les mris demandent aujourd'hui en Egypte,

coûtent 1,500 piastres.

Les jellabs amènent aussi des femmes au marché du Caire

Celles qu'on-estime le plus sont de jeunes filles chez qu a sagesse

fut assurée, dès le berceau, .par ,des;précautions qu'il est inutile

de décrire. .Tandis que l'on paie celles-ci jusqu'à 500 piastres,
Ies autres ne se 4vendent que -300, à moins que, formées chez.

les Francs, elles n'aient appris à leur service tous les détails du

xnénage.
Après ces recherches, dont la plupart ont le mérite de la nou-

veauté, nos voyageurs partirent pour la Haute-Egypte avec un

.Américain qui devoit leur servir d'interprète. Ce personnage,

nommé Barthou,, avoit vécu longtem psdans le pays qu'ils al-

Joient parcourir. Renforcés de ce nouveau compagnon, ils mi-

ient à la voile.le 13 Janvier.....

&u prùna Semiramis, as4

Assyriis ment ita virun, nocis acut

iollities leraque genes se prodere-possent,

Hoes sibi conjunxit similes..
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